
chez nous
ça se passe 1

Une publication des communautés catholiques d’Eaubonne, Le Plessis-Bouchard, Saint-Prix Montligeon, Margency

Réussir 
sa vie

Dossier : 8 à 11

N° 38 •  septembre 2014

val & clochers

avec
rencontre

en questions
la famille
Il ne veut pas aller à l’école 
Votre enfant entre à la maternelle 

et cela suscite bouleversements 

et angoisses. Que faire ?

Marie-Noël Florant, conseillère 

conjugale et familiale, donne des clés 

pour passer ce cap.

Andrée de Frémont, peintre 
Peut-être avez-vous eu la chance 

d’aller admirer les peintures de cette 

Sannoisienne, Andrée de Frémont, 

lors de l’exposition qu’elle a présentée, 

en mars dernier, au Musée Utrillo 

de Sannois ?

Pourquoi envoyer mon enfant 

au caté ? 
Ne vais-je pas l’infl uencer 

dans ses choix futurs ? 

Le surcharger en activités ? 

Mireille Bonafoux, membre de l’équipe 

diocésaine du catéchisme, a bien voulu 

répondre à nos questions.
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2 chez nous
ça se passe

Attentes, aspirations des catholiques 
concernant le mariage, le divorce, 
la contraception, l’homosexualité 
voire leurs attentes sont au programme 
de l’assemblée des évêques 
du monde entier, réunis à Rome 
du 5 au 19 octobre prochain. 
Recueillies à l’aide d’un questionnaire 
envoyé aux catholiques des quatre 
continents par le Pape François, 
en octobre 2013, elles devraient 
permettre de cerner les défi s 
pastoraux auxquels l’Église est 
confrontée. Moment-clé pour 
la mission de l’Église.
 JH

Agenda
■ 7 septembre
– Au Plessis-Bouchard : parcours 
sportif en famille (vélo, patinette, 
rollers, à pieds). RDV : 10h, parvis 
de la mairie.
– À 11h30 sur France 2 : Michel 
Delpech révèle sa foi chrétienne.

■ 10 septembre
– À 15h, lecture d’albums et 
de contes à deux voix pour 
les 3-6 ans à la médiathèque 
d’Eaubonne. Gratuit sur 
réservation 01 39 59 06 44.

■ 14 septembre
– Pèlerinage et fête de rentrée du 
diocèse pour tous. Informations : 
pelerinage95@catholique95.fr.

■ 5 octobre
– À 15 h au Plessis-Bouchard 
(à la salle Saint-François de Sales), 
concert de gospels avec la chorale 
togolaise « Akofala Family Choir ».
– Fête à Notre-Dame de la Vallée 
(vide-grenier, crêpes bretonne 
du curé, jeux pour les enfants…)

■ 11 octobre
– Rencontre avec Jung, auteur de 
la BD Couleur de peau : miel à la 
médiathèque d’Eaubonne. Gratuit 
sur réservation au 01 39 59 06 44. 
Puis projection de son adaptation 
à l’Orange bleue à 20h30.

■ 6-7 décembre
– Kermesse de Noël à la paroisse 
Notre-Dame d’Eaubonne (jeux pour 
enfants, repas le dimanche etc).

Ateliers « Comment parler

pour que les enfants écoutent ? »
« Comment réagir face aux crises 
de colère, aux chamailleries et aux 
pleurs de mes enfants ? Comment les 
encourager à l’autonomie ? Comment 
leur parler pour qu’ils écoutent ? » Voilà 
certainement des questions auxquelles 
les parents sont quotidiennement 
confrontés. L’association des Bambinoux 
leur propose un cycle de sept séances à 
partir de septembre à Eaubonne pour 
mettre en place des techniques dans 
leur vie quotidienne. Cette méthode 
créée par Mesdames Faber et Mazlish 
aux États-Unis a été éprouvée par de 
nombreux parents dans le monde. De 
quoi démarrer cette nouvelle année 
scolaire sur de bonnes bases !

Renseignements et inscriptions : 
info@lesbambinoux.org

VR

Une micro-crèche inter-entreprises
C’est la première du genre dans le Val-
d’Oise. Elle s’appelle Babilou et c’est 
une micro-crèche. Elle est installée 
à Ermont-Eaubonne, à deux pas de la 

gare, dans des locaux appartenant à la 
SNCF autrefois occupés par une agence 
de La Poste. Dans un quartier modernisé 
et attractif, la crèche est réservée 
aux parents salariés de GMF-Vie et 
de la clinique Claude Bernard. Depuis 
janvier 2014, Céline Bourel et son équipe 
accueillent une dizaine de petits, âgés de 
3 mois à 4 ans, entre 7h30 et 18h30.

MR

Le Pick-up store de la Poste
Retirer ou poster un colis en passant 
à la gare, ce sera bientôt possible avec 
les Pickup Store. Ce nouveau concept, 
développé par une fi liale de La Poste, 
sera prochainement testé dans deux 
gares transiliennes : Evry Courcouronnes 
et Ermont-Eaubonne. Outre les services 
postaux, le Pickup Store proposera 
une offre de conciergerie (pressing, 
cordonnerie, clé minute…) et la possibilité 
d’acheter du vin, des fl eurs, du chocolat, 
histoire de se faire plaisir ou de ne pas 
arriver les mains vides lors d’une invitation 
de dernière minute chez des amis. Un 
service innovant ouvert de 7h30 à 21h.
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3chez nous
ça se passe

Comment gérer les relations entre frères et sœurs ? Comment canaliser ses impa-
tiences ? Comment aborder la sexualité avec mon enfant ? Ces questions, de nombreux 
parents se les posent, mais lorsque l’un de nos enfants est handicapé, les réponses 

peuvent s’avérer en complet décalage avec ce que l’on vit. L’échange entre personnes vivant 
la même situation devient alors riche, rassurant, indispensable. C’est de ce désir d’échange 
qu’est née en 2011 l’association « Handi bout d’chou ». Ce groupe de partage s’inscrit dans 
la fi liation des chantiers d’éducation des AFC et en reprend les grandes lignes : huit mamans 
se retrouvent tous les deux mois afi n d’échanger autour de trois questions  concrètes, pro-
fondes et ouvertes afi n de faciliter l’échange. Ce sont trois petites balises autour desquelles 
les discussions avancent. Point de recette miracle à la fi n, mais les mamans en sortent ré-
jouies et confi antes. « Nous prenons conscience que nous ne sommes pas les seules à être 
confrontées à telle ou telle situation », confi e Astrid Guiard, la responsable de l’antenne 
« Handi-bout d’chou » pour le Val-d’Oise. L’écoute, la bienveillance et la confi dentialité sont 
les maîtres-mots de ces réunions ouvertes à toutes les confessions.

Contact Astrid Guiard : astridguiard1@gmail.com
Joséphine Dufourg

J’ai choisi de me faire 
baptiser catholique. 
Je me suis fait tatouer 
sur le bras un psaume  
« L’Eternel est mon 
berger, je ne manquerai 
de rien ».

Olivier Giraud, joueur 
de l’équipe de France de Football.

Source : medias-presse. info

Ils ont dit…

Entre Val et Clochers : une publication des communautés catholiques 
d’Eaubonne-Margency-Montlignon-Saint-Prix, Le Plessis-Bouchard, 
3, av. de Matlock - 95600 Eaubonne - Tél. : 01 39 59 03 29  e-mails : 
veroniquehochet@hotmail.com - Directeur de la publication : Roger 
Frey – Rédacteur en chef : Véronique Riquier - Comité de rédaction : 
Roger Frey, Jacqueline Huber, Géry Lecerf, Nicolas de Prunelé, Maryse 
Riché, Michel Rocher, Pierre Sinizergues, François Trauchessec – 
Illustrations : Aude Macquet. Participation de Joséphine Dufourg, d’Arthur 
Dufourg et de Vincent Riquier – Photos : M.Gaucheron. 
Editeur : Bayard Service Édition - Ile-de-France - Centre - 18 rue Barbès 
– 92128 Montrouge Cedex - Tél. : 01 74 31 74 10 - www.bayard-service.
com - bse-ile-de-france@bayard-service.com - Secrétaire de rédaction : 
Louise de Benoist - Création graphique et mise en page : Arnaud 
Robinet - Impression : Chevillon - 26 bd du Pdt Kenney - 89100 Sens - 
Tél. : 03 86 65 04 78 - dépôt légal : à parution - Ce journal a été tiré à 
18.700 exemplaires

de chapeau à…
coup

Par Véronique Riquier, 
rédactrice en chef

veroniquehochet@hotmail.com

éditorial

V
oulez-vous passer le reste 
de votre vie à vendre de l’eau sucrée ou voulez-
vous saisir votre chance de changer le monde ? ». 
Cette phrase aurait pu être énoncée par le pape 

François, elle vient en réalité du pape de l’informatique, 
Steve Jobs. Réussir sa vie, voici bien l’ambition que 
chacun porte. La rentrée constitue peut-être un moment 
opportun pour réfl échir sur ce thème qui est l’objet 
du cahier central de ce numéro. 
Vous y découvrirez aussi une maquette d’Entre Val 
et Clocher revisitée, avec de nouvelles rubriques. 
Désormais La famille en questions répondra à un sujet 
d’éducation ou de couple avec l’aide d’un expert. 
La rubrique Les mots de la foi donnera la défi nition 
et les explications autour d’un mot, comme le mot 
« Toussaint » expliqué dans ce numéro. Parmi les autres 
nouveautés, l’association eaubonnaise Les Bambinoux 
trouve pour vous des bons plans à vivre en famille. Votre 
avis nous intéresse, n’hésitez pas à nous en faire part ! ■

Handi-bout’chou

val & clochersEn re
arrive dans nos boites aux lettres grâce à des distributeurs bénévoles de la paroisse : nous remercions chaleureusement chacun d’entre eux.
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bon plan bon plan bon planbon plan bon planbon plan
bon plan

en questions
la famille

A 30 minutes d’Eaubonne 
s’étend le parc naturel ré-
gional du Vexin, un espace 
de champs, de forêts et de 
paysages inattendus. 
Venez découvrir en famille 
ce lieu de ressourcement, 
d’évasion et de détente. Et 
pourquoi pas en âne ? 
Contrairement aux idées 
reçues ce sont des animaux 
intelligents et attachants. 
Les ânes de Sandrine et 
Gilles vous attendent pour 

des randonnées libres ou 
accompagnées.
Le dimanche 28 septembre 
2014, c’est avec leur colla-
boration que la Fédération 
Française de Randonnée 
propose une balade de 3 ki-
lomètres accessible y com-
pris en poussette. Rendez-
vous à 14h au Parc du 
Hêtre Pourpre (36, rue An-
dré Kleinpeter à Viarmes). 
Une escapade adaptée à 
tous, au rythme de l’âne, 

qui vous permettra d’ap-
précier la beauté des lieux. 
Petits et grands seront ra-
vis ! (Prévoir chaussures 
adaptées. Animation gra-
tuite, sans inscription). ■

Marine Cipriano
pour Les Bambinoux,

association eaubonnaise 
au service des familles 
et de leurs tout-petits : 

www.lesbambinoux.org.

Il ne veut pas aller à l’école

Découverte du Vexin en âne

Votre enfant entre à la maternelle et cela suscite bouleversements et angoisses. Que faire ?

V
oilà plusieurs semaines que 
vous dites à votre enfant 
qu’il va bientôt aller à 
l’école. Qu’il va apprendre 

en s’amusant des choses intéres-
santes, qu’il pourra jouer avec beau-
coup d’autres enfants de son âge, 
qu’il aura de nouveaux copains. Et 
vous le rassurez en lui disant qu’une 
gentille maîtresse s’occupera de lui 
et qu’il pourra même emmener son 
doudou pour la sieste… Il vous a 
paru curieux et même impatient à 
l’idée de commencer cette nouvelle 
aventure. Toutefois, depuis que les 

vacances sont 
passées et que 
l’échéance s’est 
rapprochée son 
enthousiasme est 
largement retom-
bé pour faire 
place à un refus 
catégorique d’al-

ler à l’école. Avec nuits agitées, maux 
de ventre, colères… Le jour de la 
rentrée, il a semblé s’être résigné 
mais vous a manifesté violemment 
un désespoir qui vous a chaviré le 
cœur. Un tas de réfl exions vous as-
saillent et vous tourneboulent. Ne 

vous culpabilisez pas inutilement, 
chaque parent a le cœur gros le jour 
de la rentrée. La page bébé se 
tourne… Et votre angoisse risque 
fort d’être perçue par le jeune écolier. 
Il serait opportun que vous puissiez 
être vous-même paisible face à cet 
évènement en vous préparant à cette 
séparation. Votre enfant grandit, 
quelle joie ! L’école, c’est une socia-
lisation encore plus grande et une ou-
verture à la différence sous toutes ses 
formes. Courage ! Vous pourrez aus-
si, bien sûr, si vous en avez la possi-
bilité, amortir ce changement de 

rythme et de vie en coupant sa jour-
née à l’heure du déjeuner. Un repas à 
la maison, chez une nourrice ou chez 
une maman de l’école peut alléger la 
grande journée scolaire. Il sera ras-
suré – car, lui aussi, craint le change-
ment - si vous allez le chercher en fi n 
de journée, « à l’heure des mamans » 
au moins les premiers jours. Une pe-
tite adaptation de votre emploi du 
temps contribuera largement à apai-
ser les angoisses de chacun. ■

Marie-Noël Florant
Conseillère conjugale et familiale

Cabinet Saint Paul à Paris

E
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Votre enfant 
grandit, quelle joie ! 
L’école, c’est une 

socialisation 
encore plus grande 
et une ouverture à 
la différence sous 
toutes ses formes.

bon plan bon plan bon planbon plan bon planbon plan
bon plan

À découvrir sur www.anesenvexin.frdu web
le plus
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5avec…
rencontre

Le moralisme a envahi le dernier endroit où on pensait le 
trouver : nos assiettes. Tremblez gourmets, adeptes de la 
bonne chère, rabelaisiens ou simples épicuriens d’un 

jour ! Les aliments auront votre peau ! On ne compte plus les 
croisades anti-lait, anti-pain, anti-gras, anti-légumes, anti-
poisson,… anti-tout. Derrière chaque aliment, même les plus 
innocents, se cacherait un poison. Les « régimes sans », 
pourtant dénoncés par les autorités sanitaires, inondent les 
unes des magazines. L’homme est sommé de renoncer à une 
de ses principales caractéristiques : être omnivore.
On suspecte, on étiquette, on met à l’index. Il y a les bons 
aliments et les autres. Va-t-on en arriver, comme aux 
États-Unis, à apposer une étiquette « fat free » sur une 
pomme Golden ? Bref, les peurs alimentaires sont attisées. 

À tel point que les psychiatres parlent aujourd’hui d’or-
thorexie pour désigner l’obsession d’une nourriture par-
faitement saine.
La société qui se dessine ainsi en creux est dominée par la 
peur exagérée de manger, par l’obsession de la qualité ali-
mentaire. Conséquences : le plaisir est inhibé, la cuisine et 
les mélanges sont délaissés, les traditions alimentaires 
clouées au pilori, la convivialité minée par une forme de 
sectarisme alimentaire. Si chacun en arrive à manger 
dans son coin, le repas, au lieu d’être le moment par excel-
lence du partage et de l’unité, fi nit par diviser. De grâce, 
revenons à la raison ! Aucun aliment n’est foncièrement 
mauvais sur le plan nutritionnel. C’est l’excès qui fait le 
poison. ■

Andrée de Frémont, peintre 

L’
expo aurait pu s’intituler 
« Couleurs en fête » tant 
éclate, dans les œuvres d’An-
drée de Frémont, la luxu-

riance des rouges écarlates, des bleus 
azurés, des jaunes or, jetés sur ses toiles 
en tâches de couleur soigneusement 
travaillées en glacis. Une œuvre non-
conformiste qui peut surprendre mais 
ne laisse jamais indifférent. Tout 
comme leur auteur. Énergie et rigueur 
hors norme dans l’exercice de son art 
conduisent Andrée de Frémont à se re-
mettre constamment en question, gaie-
té et sens de l’humour à la clé.
À l’origine de chaque toile, un coup de 
cœur pour des fl eurs, une bâtisse, un 
hameau dont le sujet, instantanément 
croqué sur un carnet, contient déjà 
tous les éléments du tableau à venir. 
Complètement investie dans son art, 
à côté d’un mari sculpteur qui ne l’est 
pas moins, elle déclare n’avoir ja-
mais arrêté de peindre, toujours à 
l’écoute de son inspiration, même 
avec trois enfants ! « J’ai mis le couf-
fi n au pied du chevalet », dit-elle en 
riant. Un tempérament !

Une ascension fulgurante
Dès ses 14 ans, elle avait annoncé 
fi èrement à ses parents, après une 
énième exposition où ils l’avaient 
emmenée : « Je veux être peintre ». 
Elle avoue, s’esclaffant encore : 
« J’avais pensé être ténor du barreau 
mais mort, il ne laisse pas de trace 
tandis qu’un artiste ! » Contrainte par 
ses parents à poursuivre des études 
classiques, elle se dirige vers un pro-
fessorat de dessin. Mais « des protec-
teurs, des anges » au-dessus de sa 
tête, veillent. Andrée de Frémont est 
croyante. Lors d’une exposition au 
Grand Palais, dans le cadre de son 
cursus classique de dessin, elle est 
invitée à exposer en Suisse. Elle a 
19 ans ! De passage en douane pour 
sortir ses toiles, une inconnue - en 
réalité la directrice de la plus grande 
galerie d’art d’Helsinki - lui demande 
de visiter son atelier. Et c’est le dé-
part d’une ascension fulgurante. Les 
expositions vont bientôt s’enchaîner : 
Helsinki, Tokio, Koweit, USA… 
Et la Manufacture nationale d’Au-
busson déclinera quelques-unes de 

ses toiles en Aubusson. La consécra-
tion ! Jusqu’à Amnesty International 
qui éditera une dizaine de ses œuvres 
en cartes postales. Mais pour Andrée 
de Frémont « une œuvre ne peut se 
concevoir sans le regard du specta-
teur qui peut y accrocher ses propres 
rêves, sa propre histoire ». ■

Jacqueline Huber
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Peut-être avez-vous eu la chance d’aller admirer les peintures 
de cette Sannoisienne, Andrée de Frémont, lors de l’exposition 
qu’elle a présentée, en mars dernier, au Musée Utrillo de Sannois ? 

Andrée de 
Frémont expose 
du 23 août au 
23 septembre 
2014, à la 
Galerie d’Art 
Athéna, à 
Binic (Côtes-
d’Armor). 
Elle a par 
ailleurs réalisé 
un superbe 
catalogue de 
ses œuvres, 
intitulé « Mes 
chemins de 
l’imaginaire », 
Editions Le livre 
d’art, 30 euros.

billet d’humeur Par Gery Lecerf,

La morale dans nos assiettes
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6 de foi
question

J
e m’appelle Vincent, j’ai 32 ans. Je vis avec 
Florence et nous avons deux fi ls. Je suis un 
« enfant des quartiers ». De mon enfance, je 
garde un sentiment d’abandon. Mon père a 

quitté à cette époque notre foyer, me laissant seul 
avec Marie, ma mère. J’ai traîné sur les bancs de 
l’école jusqu’à mes 18 ans. C’est à cette période 
que, sous l’infl uence de « mauvais garçons », je me 
suis laissé entraîner à faire la fête, à boire et fi nale-
ment à devenir alcoolique. J’ai eu de la chance, 
malgré tout. Avec Florence, tout d’abord, dont je 
suis tombé amoureux et qui était là, à mes côtés. 
Florence, qui priait pour ma guérison : elle a veillé 
à ce que je ne dérive pas trop. Et puis avec la Bible, 
parole d’un Dieu que j’ignorais, Bible fortuitement 
présente au moment de ma maladie.
Vers la trentaine, ma dépendance m’entraîna au-
delà du raisonnable. J’acceptai de voir un psy-

chiatre, qui me soigna. Mon foie n’en pouvant plus, 
je développai une hépatite médicamenteuse aigüe, 
et je dus être hospitalisé. Pendant ces journées et 
ces nuits à ne rien faire, je m’interrogeais sur ma 
vie, n’ayant pour seule « distraction » qu’une Bible 
qui se trouvait là à nouveau. Désespoir, rage et dou-
leur me menèrent jusqu’à cet instant où tout éclata : 
ce fut un choc et, tombant à genoux, j’éclatai en 
sanglots. Mon cœur en feu, qui m’oppressait, se li-
béra tandis que ma bouche égrenait un semblant de 
prière, un balbutiement… Quelques jours plus tard, 
mes yeux tombèrent sur ce passage d’un psaume 
« Un pauvre a crié. Le Seigneur écoute, et de toutes 
ses angoisses Il le sauve ». Je sus alors que je ne 
boirais plus !
Aujourd’hui ma vie a changé, j’ai repris des forces. 
Même si mes galères sont encore présentes, je peux 
me lancer dans des projets. J’ai quitté mes compa-
gnons de boisson et m’en suis trouvé de différents. 
J’ai poussé la porte de l’église. La prière me guide. 
Je ne suis pas parfait, mais les apôtres ne l’étaient 
pas non plus ! Le regard des autres sur moi a chan-
gé, tout comme le mien. Et à ceux qui se tournent 
vers moi je leur réponds : « Appelle le Seigneur, Il 
va venir ! » ■

Vincent, de Saint Prix
(propos recueillis par Nicolas de Prunelé)

In
g
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« Je sus alors que je ne boirai plus ! »

«Si vous demeu-
rez dans ma 
parole, vous 

êtes vraiment mes dis-
ciples, vous connaîtrez 
la vérité et la vérité fera 
de vous des hommes 
libres… En vérité, en 
vérité celui qui commet 
le péché est esclave du 
péché. (…) Dès lors, si 
c’est le fi ls qui vous af-
franchit, vous serez 
réellement des hommes 
libres. » (Jn 8, 31-38). 

c’est dans 
laBible

Etre Chrétien, c’est rencontrer le Christ. Son amour rend libre et 
donne sens à la vie. Jésus, le Fils, libère des chaines des drogues 
d’aujourd’hui - pouvoir, argent, sexualité débridée, alcools, jeux, 

internet - pour être des enfants de Dieu libres ! Cette libération ne se 
fait pas toujours du jour au lendemain ! Le plus souvent, il nous faut de 
la patience, l’aide d’un accompagnateur et la prière, la nôtre et celle de 

nos frères, mais aussi notre « ferme » décision sans qui rien ne peut 
se faire. « Le Christ n’enlève rien, Il donne tout !» (Benoît XVI)

que dit la

Bible ?

20158 EAUBONNE entre val et clochers 38 septembre 2014.indd   6 26/08/2014   09:25:47



7de foi
question

Pourquoi inscrire mon 
enfant au catéchisme ? 
Qu’est-ce que cela peut lui 
apporter ?
Inscrire son enfant au caté, c’est lui 
permettre de faire connaissance avec 
Jésus, découvrir que Dieu aime cha-
cun d’entre nous et que nous pou-
vons compter sur lui. Il verra que la 
vie va plus loin que ce qu’il vit au 
quotidien. Il sera ainsi introduit dans 
la richesse de la tradition chrétienne 
et prendra conscience de la nouveau-
té de l’Évangile. Il comprendra 
quelle est la place de l’homme dans 
la nature et vis-à-vis des autres. Le 
catéchisme n’est pas un cours de mo-
rale où il apprendra par cœur des 
listes de ce qui est permis et défendu.

Est-ce que je n’infl uence 
pas les choix religieux ou 
philosophiques qu’il fera 
plus tard en lui « imposant » 
d’aller au caté ?
Pour qu’un enfant puisse choisir, il 
faut lui en donner les moyens. Ce 
n’est pas entraver sa liberté que de 
lui parler de Jésus. C’est, au contraire, 
lui ouvrir l’esprit, éduquer sa liberté 
et lui donner les moyens de choisir 
vraiment en connaissance de cause 
quand il sera adulte.

Est-ce que le caté va 
l’armer pour la vie ?
Le catéchisme ne va pas lui ap-
prendre à considérer les autres 
comme une menace mais comme des 
bénéfi ciaires de l’amour de Dieu. Il 
saura que Jésus a vaincu la mort et 
qu’il est toujours à ses côtés pour lut-
ter contre le mal et l’injustice. Le ca-
téchisme n’est pas l’école de la fai-
blesse !

Le caté n’est-il pas 
« l’activité de trop » dans 
son emploi du temps ?
L’enfant est parfois débordé par trop 
d’obligations. Mais le catéchisme 
n’est pas une activité comme les 
autres. C’est un lieu singulier où il 
peut « se poser », être lui-même et 
poser des questions qu’il n’a pas 
l’habitude de poser ailleurs. Il peut 
ainsi réfl échir, au calme, avec 
d’autres sur ce qui lui tient à cœur 
avec l’aide d’un animateur.

Quelles sont les méthodes 
utilisées au catéchisme ?
L’approche est ludique : on s’ap-
puie beaucoup sur les récits bi-
bliques et les images qui les repré-
sentent (vitraux, tableaux,…). Les 
enfants peuvent ainsi s’exprimer, 

dialoguer entre eux et s’enrichir 
mutuellement. On essaye aussi de 
faire en sorte que le caté soit l’oc-
casion d’un rapprochement entre 
parents et enfants, en faisant parti-
ciper les parents aux découvertes 
de leurs enfants. ■

Pierre Sinizergues 
et Mireille Bonafou, 

membre de l’équipe diocésaine
du catéchisme

Non, la Toussaint n’est pas la fête de la Citrouille. Ce n’est pas non plus 
Halloween. On confond parfois la Toussaint avec le jour des Défunts, 
célébré le lendemain 2 novembre, au cours duquel nous prions pour 

nos morts. La Toussaint, bien sûr, fête particulièrement ceux qui ont été pro-
clamés « saints » par l’Église, ceux qui ont su montrer l’amour de Dieu pour 
les hommes et sont pour nous des modèles de vie chrétienne. Mais la sainteté 
n’est pas une récompense réservée à des surhommes pour les efforts qu’ils 
déploient vers un objectif de perfection morale. La sainteté n’est pas une 
fabrication humaine, mais l’aptitude à faire fructifi er la sainteté de Dieu 
dans notre vie. Nous disposons, au fond de nous-mêmes, de la dignité des 
enfants de Dieu qui ne demande qu’à s’exprimer, dans l’exercice de notre 
liberté, en empruntant les chemins de l’amour et de la vie. ■

les mots de la foi Par P. S.,

La Toussaint
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Pourquoi envoyer mon enfant 
au catéchisme ?

Renseignements 
et inscription 
pour le 
catéchisme 
dès le mois 
de septembre : 
- Eaubonne : 
01 39 59 03 29
- Saint-Prix 
Montlignon 
Margency : 
01 34 16 09 36
- Plessis-
Bouchard : 
01 34 15 36 81
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Chaque époque porte aux nues des modèles de réussite. 
Aujourd’hui, les carrières professionnelles brillantes ou mieux encore 
la célébrité acquise par les médias sont valorisées. 
Aux cadres de grandes entreprises, aux stars des reality shows, 
aux footballeurs on dira : vous avez réussi dans la vie ! 
Mais réussir dans la vie est-ce réussir sa vie ?

Réussir dans la vie 
est-ce réussir sa vie ?

Dossier réalisé par l’équipe de rédaction  

Réussir sa vie 

E
V

E
C
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D
ésolation de se retrouver à cinquante ans derrière 
un écran d’ordinateur quand on souhaitait tra-
vailler de ses mains ou de ne recevoir aucune 
gratitude pour son travail qu’on a bouclé au prix 

d’une semaine d’insomnie et de litres de cafés engloutis. 
Jean Paul Lemaire se souvient avec émotion de ses études 
parisiennes durant lesquels il trouvait du temps à consa-
crer aux autres. « J’étais bénévole chez les petits frères 
des pauvres. Nous rendions visite aux personnes âgées et 
leur venions en aide de diverses manières. Je m’y suis fait 
de nombreux amis que je conserve toujours, j’y ai même 
rencontré ma femme. C’est sans doute une des expé-
riences préférées de ma jeunesse ». Puis, diplômé d’une 
grande école d’ingénieur, il intègre une grosse boîte d’in-
formatique où, faute d’y trouver un plein épanouisse-
ment, il y fait une brillante carrière devenant directeur de 
projet.
Arsène Dutouquet témoigne de cette période privilégiée 
de l’adolescence pour concevoir sa vocation : « Dans 
mon entourage, j’avais beaucoup de personnes qui tra-
vaillaient dans la transmission, dont pas 
mal de profs. Je souhaitais pour ma part 
devenir professeur d’hôtellerie ». Arsène 
entreprend donc des études d’hôtellerie 
mais qui, loin de le conduire vers l’ensei-
gnement, l’entrainent vers l’évènementiel 
et le monde du luxe. Des fantasmes se bri-
sent quand il commence à monter ses pre-
miers projets : « J’étais parti dans cet uni-
vers pour son côté festif, pour sa bonne 
humeur » confesse-t-il, « or c’est un monde qui n’est pas 
réel, une niche », dans laquelle gîtent des personnes sans 
scrupules, mues principalement par l’argent et le désir de 
briller aux détriments des autres. Très vite, il comprend 
qu’il ne pourra poursuivre longtemps dans cette voie-là.

Désillusion et rebonds
De manière plus évidente, l’univers professionnel de 
Jean-Paul est également virtuel : « c’est très frustrant de 
travailler sur un ordinateur. Notre monde n’est que vir-
tuel, on ne voit jamais ce qu’on fait », d’autant plus qu’il 
souhaitait au départ faire quelque chose de ses mains. 
C’est ainsi qu’il décide à 52 ans de prendre une demi an-

née sabbatique. Il est alors contacté par un ami pour ser-
vir comme brancardier à Lourdes. Il y fait une rencontre 
décisive qui va changer sa vie : « je rencontrai une femme 
qui travaillait dans une société d’aide aux personnes en 

situation de handicap à Deuil-la-Barre. Je 
sus alors qu’il était possible de vivre en 
aidant les autres ». De retour au travail et 
après trois mois rébarbatifs, il rend son ta-
blier d’informaticien pour ouvrir à son 
tour une société d’aide à la personne 
[NDLR autonomie, sérénité, services]. 
Arsène aussi décide de rendre son tablier 
(un vrai cette fois-ci !) après une expé-
rience malheureuse lors d’un salon auto-

mobile. À 26 ans, il reprend donc ses études conjointe-
ment en langues étrangères et en enseignement, décidé à 
renouer avec ses rêves d’enfant. Réussissant cette conver-
sion avec succès et Master en poche (fi er d’être parti d’un 
BEP hôtellerie !), il devient professeur d’anglais et d’es-
pagnol au collège.
Convaincus d’exercer leurs talents même s’ils rencon-
trent des diffi cultés qu’ils ne soupçonnaient pas (« il est 
parfois plus diffi cile de manager une classe de 32 ados 
qu’un groupe de 200 personnes ! » ironise Arsène), ces 
deux hommes ont trouvé une voie qui donne du sens à 
leur vie. ■

Arthur Dufourg

PORTRAITS CROISÉS 

Il n’y a pas d’âge pour se reconvertir
Il est parfois plus facile de poursuivre sur une voie que l’on sait bouchée que d’avoir l’humilité 
de faire demi-tour. Nombreux sont ainsi ceux qui persévèrent dans un choix de carrière qui, 
si elle leur apporte un certain confort fi nancier, ne comble pas le désir profond qui anime 
leur cœur, quand il n’entre pas en contradiction avec certains principes qu’ils croyaient forgés 
dans l’acier durant leur adolescence.

Convaincus 
d’exercer leurs 

talents même s’ils 
rencontrent des 

diffi cultés, ces deux 
hommes ont trouvé 
une voix qui donne 
du sens à leur vie. 
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estime de soi désigne l’idée que l’on a de soi. 
Une bonne estime de soi passe par un équilibre 
entre les compétences physiques (l’apparence, ce 
qu’on me renvoie sur mes compétences phy-

sique), intellectuelles et sociales (comment je me fais des 
amis, je vis mes liens avec les autres). Chez l’enfant, l’es-
time de soi dépend essentiellement des relations qu’il tisse 
avec d’autres personnes, et en particulier avec ses parents.
Conjuguer estime de soi et réussite nécessite de renverser 
l’ordre des choses. Le philosophe Alain le résumait ainsi : 
« Ce n’est point parce que j’ai réussi que je suis content 
mais c’est parce que j’étais content que j’ai réussi. »1 
Dans un monde marqué par un certain culte de la réussite 
pour la réussite, cette maxime détonne. Selon un récent son-
dage2, pour 84 % des parents, la réussite scolaire a un impact 
important sur l’image qu’ils ont de leur enfant, et donc sur 
l’estime que les enfants ont d’eux-mêmes. Les parents sont 

incités à développer de véritables « stratégies 
scolaires ». Il s’agit de s’assurer, parfois dès la 
maternelle (!), que les enfants seront insérés 
dans le meilleur parcours. Il est aussi souvent 
tentant de projeter sa propre réussite sur ses 
enfants (ils feront la même école que moi) ou 
ses frustrations (j’ai échoué dans cette voie et 
donc lui aussi). Pour Marie-Laure de Salins, 
conseillère conjugale et familiale3, ces ten-

dances se sont accrues avec la maîtrise moderne de la fécon-
dité : on a moins d’enfants et plus d’« enfants du désir » sur 
lesquels les pressions sont plus fortes que par le passé.

Écouter et valoriser, deux clés de réussite
Toutes ces attitudes sont tout à fait légitimes et ration-
nelles. Elles peuvent toutefois blesser l’estime de soi ou 
orienter l’enfant vers un choix trop éloigné de ses aspira-
tions profondes. La perception et l’attention des parents 
ont une incidence déterminante sur le développement 
d’une bonne estime de soi chez l’enfant. D’où l’impor-
tance de l’écoute authentique de l’enfant, susceptible de 
développer chez lui un sentiment de confi ance : être at-
tentif à ses émotions, entendre ce qu’il a à dire plutôt que 
d’induire chez lui ce que l’on aurait envie d’entendre4.
Il est également impératif de le valoriser. Les parents, parfois 
à bout, en arrivent à oublier de complimenter leurs enfants ou 
les enferment involontairement dans l’échec avec ce que Ma-
rie-Laure de Salins appelle les « injonctions prémonitoires 
négatives » (« t’es tout le temps en retard », « si tu ne tra-
vailles pas, tu vas rater ton bac » !) qui, au lieu de stimuler, 
inhibent. C’est le « tu » qui tue ! Le risque est que l’enfant fi -
nisse par confondre ce qu’il fait et ce qu’il est. « Ce que nous 
faisons importe, certes, mais, en défi nitive, c’est ce que nous 
sommes qui compte » écrivait Julien Green, romancier chré-
tien. Au contraire, l’enfant doit comprendre qu’il a le droit à 
l’erreur afi n de conserver l’énergie nécessaire pour persévérer 
et s’inscrire dans une dynamique d’apprentissage. ■

Gery Lecerf
1 Propos sur le bonheur, 1928.
2 Sondage Apel-OpinionWay-La Croix, mai 2014
3 Conférence du Cler, disponible sur exultet.net
4 « Renforcer l’estime de soi chez les jeunes enfants », 
http://www.apsis-asso.org/PDF/estime-de-soi.pdf

Comment aider l’enfant à conjuguer 
réussite et estime de soi ?
Si la confi ance rime avec performance, c’est parce qu’elle en est la condition. D’où l’attention 
que les parents doivent porter à l’estime de soi de leurs enfants

On a moins 
d’enfants et plus 

d’« enfants du 
désir » sur 

lesquels les 
pressions sont 
plus fortes que 

par le passé.

ISABELLE, 43 ans
Être heureuse chaque ma-
tin pour la journée qui s’an-
nonce. tre libre de mes 
choix, vivre au présent sans 
avoir de regrets pour hier. 
Passer du temps avec les gens que j’aime. 
C’est aussi, aller où j’ai envie, sans trop de 
contraintes et accompagner mes enfants 
sur le chemin qu’ils ont choisi. ■

FRANÇOISE, 72 ans
tre en harmonie avec mon 
environnement familial, 
amical, professionnel. Avoir 
un regard d’empathie sur le 
monde qui m’entoure. C’est 
conjuguer à tous les temps le verbe « ai-
mer ». Il est certain que voir les choses de 
cet œil-là est loin de tout ce qui est maté-
riel. Mais c’est ma façon de voir les 
choses. ■

AMÉLIE, 35 ans
Réussir sa vie, c’est 
répondre à l’appel de Dieu, 
c’est-à-dire aimer. Aimer, 
c’est mettre à profi t chaque 
instant pour faire le 
bonheur de l’autre. Pour aimer au-delà de 
nos propres forces, la prière est l’unique 
source. ■
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micro-trottoir Réussir sa vie : c’est quoi po
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l (elle) a réussi son bac ! » : c’est le cri de joie émis à 
pleins poumons par des milliers de familles qui, en 
juillet dernier, vivaient dans l’angoisse des résultats. 
En effet satisfaire aux épreuves d’un examen est bien 

une réussite : il s’agit du projet d’un lycéen qui est mené 
à son terme après plusieurs années d’apprentissages sco-
laires. La réussite est, par nature, une dynamique : le lau-
réat espère généralement, muni de son diplôme, aller plus 
loin vers d’autres études et, de toute façon, 
trouver à un certain moment le travail qui 
lui convient.
Ainsi la réussite est souvent appréciée 
comme une spirale ascendante, où, marche 
après marche, on passe de la situation pré-
sente à une situation jugée meilleure sans 
affi cher a priori un but ultime qui fermerait 
l’horizon et ferait dire « ça y est, j’y 
suis ! ». Bien des modèles de réussite sui-
vent ce schéma : par exemple une réussite professionnelle 
est jugée à la rapidité avec laquelle sont franchis les ni-
veaux hiérarchiques de l’organisation. Aujourd’hui beau-
coup visent une réussite purement matérielle sinon 
consumériste : il s’agit, année après année, d’acquérir 
successivement biens de consommation, voiture, maison, 
sans qu’une pause soit envisageable. Dans ces cas-là, un 
retournement de situation peut être vécu de manière dra-
matique, comme un échec complet de sa vie.

Réussite humaine et recherche de l’essentiel
Il existe heureusement d’autres modèles de réussite : le 

critère peut être l’intérêt du travail ou la valeur du but 
poursuivi. Tel enseignant trouvera son épanouissement 
dans la qualité de la formation 
qu’il fournit à ses élèves, tel cher-
cheur s’investira totalement pour 
un objectif exigeant. Tel autre, 
s’écartant totalement de critères 
fi nanciers, placera la réussite 

dans l’exécution 
d’une cause hu-
manitaire. Pour 
beaucoup d’entre 
eux, la réussite 
sera l’aboutisse-
ment d’une vie de 
travail acharnée.
La recherche de la réussite, quelle qu’elle 
soit, témoigne de la volonté de l’homme à 

maîtriser sa vie, à « faire bouger les choses », à mettre en 
jeu son aptitude à créer. Encore faut-il que cette démarche 
s’intègre à la vie courante et en dévoile les richesses : 
faire des rencontres, partager avec d’autres les bons ou 
les mauvais moments, s’émerveiller devant les beautés 
de la nature ou des œuvres d’art, prendre simplement son 
temps. Le chrétien trouve dans l’exemple de Jésus Christ 
un chemin de vie et de bonheur qui, sans rejeter la pour-
suite d’une réussite purement humaine, la place dans la 
perspective d’une recherche de l’essentiel : « Je suis le 
chemin et la vérité et la vie » (Jn 14,6). ■

Pierre Sinizergues

Quelle réussite ?
Tout le monde souhaite réussir : réussir sa vie, réussir dans la vie… Néanmoins, chacun a son 
domaine de prédilection pour réussir. Les modèles et les références semblent différents selon 
les personnes. Alors que signifi e véritablement « réussir » ?  

La réussite est 
souvent appréciée 
comme une spirale 

ascendante, où, 
marche après 

marche, on passe de 
la situation présente 
à une situation jugée 

meilleure.
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CLÉMENT, 28 ans
Réussir ma vie, c’est pou-
voir aller au bout de mes 
projets : de ce que j’aime et 
que j’ai choisi de mettre 
dans ma vie ; aller au bout 
de ce qui est important pour moi. Peut-
être que la question de la foi arrivera 
jusqu’à moi et deviendra un sujet que 
j’aurai envie d’approfondir ? On verra ! ■

oi pour vous ?
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Rejoignez nos annonceurs, contactez

BAYARD SERVICE RÉGIE
01 74 31 74 10

Prévoir : un carton (32cm/20cm), des feuilles de couleur, 
de la colle, de la fi celle de cuisine, une règle, de petites 
pinces à linge.
Découper des bandes de couleur de 4 cm de large et les 
coller sur le carton, puis noter les jours de la semaine.

Organiser la rentrée en famille avec ce planning 
de la semaine à fabriquer avec les enfants.

Fixer la fi celle de cuisine en effectuant des encoches 
sur les côtés. Noter les différents rendez-vous 
hebdomadaires de la famille sur de petits cartons 
de couleur et de les fi xer avec les pinces.

Par Véronique Riquier,

étape 1

étape 2

Timbuktu 
Film de Abderrahmane Sissako.
Le seul fi lm africain de la compétition à 
Cannes a marqué les esprits cette année. L’action se déroule 
au Mali, dans un village musulman près de Tombouctou 
où ne patrouille aucun soldat français. Par contre, des 
islamistes armés se sont installés et détiennent les pouvoirs, 
au détriment de l’iman modéré. Ils ont institué la charia, 
marient de force les jeunes et bannissent les cigarettes, la 
musique et le football. Mais le drame est ponctué de petits 
actes de résistance qui témoignent de la dignité de l’homme, 
quel que soit son camp. Le fi lm sera sur les écrans en 
décembre 2014. Il a reçu le prix du jury œcuménique. M.R.

Rock en Val d’Oise
Quelques beaux concerts nous attendent 
en cette rentrée. Le 2 octobre, Émilie 
Simon risque bien de toucher au cœur 
le public de l’Orange Bleue d’Eaubonne 
de sa voix cristalline, sur les pépites musicales que sont 
les mélodies de l’album Mue. Le 17 octobre, après une 
prestation remarquée au festival des Vieilles Charrues, 
les trois poitevins de Jabberwocky devraient électriser 
l’EMB de Sannois avec des titres électro envoutants tels 
que Photomaton ou Pola. À réserver sans tarder ! V.R.

Réservation Orange Bleue : 01 34 27 71 20
Réservation EMB de Sannois : www.emb-sannois.org

Jazz au fi l de l’Oise
La 19ème édition du festival Jazz au fi l de 
l’Oise aura lieu du 7 novembre au 14 
décembre 2014. Près d’une trentaine 
de concerts se tiendront dans les 
communes engagées dans cet évènement. 
La programmation fera intervenir des 
musiciens bien connus tels que Yaron Herman, Tigran 
Hamasyan, Shai Maestro, Gregory Porter... P.S.

pour vous
vu & lu

enfant
brico
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■ Baptêmes
Louise Desquiens, 
Evan Launay, Jovany 
Chamand, Cléa 
Bertazzo, Manon 
et Louise Barescut, 
Maxime Faury, 
Léa Crochard, Elina 
Esteves, Laïna 
Mathurin, Alexandre 
et Ambre Bacon, 
Emma, Faustine 
et Bérénice Galtayrie, 
Anaëlle Laleau, 
Melvil Gandrillon, 
Lebey Waklatsi, 
Romain Gérard, 
Eloane Boulade, 
Loriane Dauphin, 
Alexandre Fillaud, 
Tania Moulin.

■ Mariages
Jonathan Renouf 
et Johanna Plomitzer. 
Jérôme Pestana 
Diniz et Delphine 
Chassagnard. 
Didier Chery et 
Monique Potin.
Brice Conon 
et Victoria Wong.

■ Obsèques
Germaine Alloro 
(93 ans), 
Agnès Ripoll 
(60 ans), 
Simone Dubois 
(80 ans), 
Lucienne Galfré 
(83 ans), 
Léonie Rebindaine 
(87 ans), 
Francine Perron 
(93 ans), 
Hélène Cheval 
(90 ans), 
Danielle Huyard 
(71 ans), 
Louise Petit (88 ans), 
Céleste Fosse 
(48 ans), 
Andrée Berger 
(87 ans), 
Maria Torin 
(95 ans), 
Maurice Girard 
(88 ans), 
Paul Bodier (92 ans), 
Patrice Goncalves 
(77 ans), 
Yvette Geffraye 
(90 ans), 
Roland Lemarie 
(87 ans), 
Louise Néau 
(93 ans).

■ Dimanche 5 octobre 
Journée de rentrée paroissiale, avec messe à 
10h30, pique-nique et concert Gospel à 15h.

Périmètre : Le Plessis Bd et les quartiers de Franconville 
entre chaussée Jules César et voie ferrée – Curé : Père Jean Pierre Mangès
Adresse : 4-8, rue René Hantelle - 95130 Le Plessis Bouchard – Tél./Fax : 01 34 15 36 81
E-mail : secretariat@paroisse-plessis-bouchard.fr
Site Internet : http://paroisse-plessis-bouchard.fr

A
u temps de louange, la foule a en-
tonné trois cantiques joyeux et 
modernes, avant d’entrer dans le 
recueillement avec le chant 

« Tiens ma lampe allumée, ma fl amme est 
si fragile, ce soir je viens mendier mon pain 
mon vin mon huile… ». Puis le temps de 
l’adoration a commencé avec l’exposition 
du Saint Sacrement, accompagné d’appels 
à la pénitence lancés par notre curé. Hu-
guette, l’animatrice de la veillée, a ensuite 
présenté le pain de vie : un pain de carton 
découpé en tranches. Chaque tranche por-
tait une parole de la Bible et ceux qui le 
souhaitaient, pouvaient retirer une tranche 
de ce pain, et l’emporter chez eux afi n de 
méditer le verset inscrit. Des moments de 
silence respectueux ont ponctué ce temps, 
avant celui de l’action de grâce. De nou-
veau, l’assistance a chanté, notamment une 
litanie à la Vierge. Et la veillée s’est termi-
née avec le célèbre « Ne rentrez pas chez 
vous comme avant, changez vos cœurs », 

un chant approprié après cette soirée déca-
lée qui en appelle d’autres, tant elle répond 
aux attentes des jeunes de notre temps. ■

Michel Rocher

Veillée des jeunes autour 
du Pain de vie
Ils ont de 15 à 20 ans et ce soir-là, ils ont choisi de délaisser pendant 
une heure Facebook et autres textos pour se recueillir à l’église 
Saint-Nicolas et animer une veillée, dans un style bien à eux. 
Avec les animateurs de leur aumônerie, ils en avaient préparé 
le déroulement et les chants. Cinquante paroissiens ont participé 
à cette veillée en trois temps, prometteuse.

Joies et peines

Agenda

Veillée des jeunes.
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14 d’Eaubonne - Saint-Prix – Margency - Montlignon
groupement

A
près cinq parcours qui se 
sont succédé à Montmoren-
cy, Alpha arrive dans notre 
groupement pa-

roissial. Ce parcours 
s’adresse à tous ceux qui 
veulent découvrir ou re-
découvrir les bases de la 
foi chrétienne. Qui est 
Jésus ? Pourquoi et com-
ment lire la Bible ? 
Prier : pourquoi, com-
ment ? Comment résister au mal ? 
Autant de questions essentielles qui 
seront exposées avec des mots 
simples par des animateurs. Le 
concept, fort de plus de 700 parcours 

en France, a fait ses preuves ; il 
consiste en une rencontre par se-
maine pendant un trimestre, autour 
d’un repas ainsi qu’un week-end. En 
bref : repas, topo, partage. C’est tota-
lement gratuit, joyeux et sans enga-
gement ! À la suite des « repas 
presque parfaits » et des fraternités 
paroissiales, cette initiative poursuit 
la mission d’évangélisation lancée 
par le Groupement paroissial.
 
Pour Marc Aubonnet, membre du 
Conseil Pastoral et pilote de ce pro-
jet, « la Bonne Nouvelle d’un Dieu 
qui connaît et aime chacune de ses 
créatures ne concerne pas seulement 

les chrétiens pratiquants 
réguliers, mais doit être 
témoignée aux 40 000 
habitants du groupe-
ment. Comme nous y a 
invité notre évêque Sta-
nislas Lalanne, repre-
nant les mots du pape 
François, il est temps 

d’aller aux périphéries de l’Église ». 
C’est l’objectif d’Alpha. ■

Gery Lecerf
www.parcoursalpha.fr/

Information : marcaubonnet@gmail.com

Alpha : un parcours 
pour (re)découvrir la foi

Ce parcours 
s’adresse à tous 
ceux qui veulent 

découvrir ou 
redécouvrir les 
bases de la foi 

chrétienne.

EAUBONNE
(au 6 juillet 2014) 

■ Baptêmes 
Arthur Falconnet
Katerie-Marie Hoang
Camille Le Monnier 
de Gouville
Alexandre Malaurent
Axel Falconnet
Rafaël Haasz
Dervine Civil
Tyméo Pelerin
Eléna Petitberghien
Clémence Dupont-
Delmonte
Amélie Guénin
David Vinck
Janique Tessier
Marcel Tchamago
Leslie Bamenga
Marie-Line Saya
Mathieu Marival
Chloé Kosacz
Elise Dessouliers
Evelyne Nahimana
Maëlys Allesandra 
Lavenant
Mathys Lopez
Chiara Viene
Benjamin Guedes
Arthur Duval de 
Fraville
Laurine Pley
Alexandre Jouan
Armand Varieras
Léana Cavillon-
Person
Maïna Genotte
Gaël Rathuille
Nathan Jousse
Eva Jousse
Rahyan Valgaire
Eve Saudrais
Arielle Saudrais
Shanon James-
Pecord
Céleste Boulesteix 
Da Silva
Victoire Jourdan-
Breart
Emilie Leising
Chloé Leising
Marc Sidler
Inés Gonçalves
Faustine Vitali

Melvyn Catalan
Ethan Carabin
Alice Prompt-Peyrefort
Evan Rigard
Firmin Lecerf
Samuel Andrillon
Damien Ndione
Alexandre Ribeiro
Eléna Norte
Tom Dias.

■ Mariages
Laurent Leroy et 
Nathalie Giquel.
Michaël Guillermet et 
Céline Rousseau.
Julien Clément et 
Paméla Ringenbach.
Aurélien Chu et 
Laetitia Brelin.

■ Obsèques
Jacques Besnard 
(81 ans)
Robert Renfer (88)
Anne-Marie Knittel (91)
Olga Théry (85)
Gilberte Denis (96)
Alice Bonaccorsi (85)
Nicole Favro (77)
Alain Lenot (66)
Raymond Debord (75)
Colette Labonne (81)
Joseph Fricot (83)
Annie Couturier (68)
Jean-Claude Daviere (76)
Ruth Verjus (88)
Claude de Chabalier (87)
Albert Guichard (94)
Maurice Bodiou (93)*
Edmond Rocher (63)
Alexandra Batteux (35)
Jean-Marie Toullat (63)
Jacques Bascaules (82)
Roger Loyaux (97)
Pierre Vaulet (87)
Pierre Grimpart (82)
René Lessard (90)
Huguette Waintraub (81)
Jeannine Spitz (81)
Raymonde Tribouilloy (92)
Maurice Benoist (88)
Maurice Lafont (93)
Pierre Bougarel (85)
Myriam Raveloarijaona 
(62)

Joies et peines
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s Paroisse Eaubonne, Père Dominique Pissot 

Adresse : 3/5, avenue de Matlock - 95600 Eaubonne - Téléphone : 01 39 59 03 29
Courriel : paroisse.eaubonne@laposte.net - Internet : http://groupementnotredame95.com
Accueil : ouvert de 10h à 12h et de 15h à 17h du lundi au vendredi et de 17h à 19h, 
le vendredi et de 10h à 12h le samedi.
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Offrez-vous plus de visibilité
rejoignez nos annonceurs

contactez

BAYARD SERVICE RÉGIE
01 74 31 74 10

bsr-idf@bayard-service.com
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L
es dimanches 22 et 29 juin, les 
paroissiens du groupement se 
sont retrouvés à Eaubonne 
puis à Saint-Prix pour un der-

nier au revoir au père Roger Frey. 
Une très belle occasion de rendre 
grâce pour ces six années pendant 
lesquelles de nombreux projets ont 
vu le jour. Ces projets s’articulent au-
tour de deux axes. D’une part, des 
propositions ont été mises en place 
afi n d’inviter les paroissiens à appro-
fondir leur relation avec Dieu avec 
notamment des temps d’adoration 
eucharistique, les retraites du ven-
dredi saint, les messes de l’aurore 
pendant la période de l’Avent, des 
plages d’ouverture des églises plus 
importantes. D’autre part, l’équipe 
du père Roger a multiplié les actions 
pour le développement de la relation 
fraternelle entre paroissiens avec les 
repas presque parfaits, les fraternités 
paroissiales ou encore les « apéros » 
après la messe du dimanche.
Souhaitons la bienvenue au père Do-
minique Pissot et au père Pamphile 

Djokpe qui rejoignent le père Gwen-
aël. La messe d’installation aura lieu 
le 12 octobre en l’église de Notre-
Dame d’Eaubonne, un nouveau ren-
dez-vous à ne pas manquer. ■

Véronique Riquier

Départ du père Roger

Madeleine Morel (84)
Francis Meutelet (77)
Didier Guyomar (61)
Marcelle Lafolie (95)
Marcel Michel (83)
Georgette Rouaud (88)
Guy Prevost (77)
Paulette Estinas (96)
Maurice Spagnol (80)
Jeanne Reveillere (84)
Claude Mercier (78)
Nella Giorgi (82)
Renée Brebant (87)

SAINT-PRIX
(au 12 juillet)

■ Baptêmes 
Baptiste Gueit
Kateri Hoang
Marc-Emmanuel 
M’Broh
Assia Athmani
Andréa Bourdery
Clara Liegeois
Eve Tuloup
Eléa Mehenni
Jeanne Vanbockstael
Angelina Saraiva
Léa Delbois
Clara Kattan
Lucas Audoli
Quentin Vergeaud-
Passon
Lina Bottalico

Léna Signes
Léo Signes
Alicia Bernard
Louis Genenois
Alexandre Merel
Alice Dubien

■ Mariages
Serge Abi-Khalil 
et Alice Aouad.
Damien Pollet 
et Solenn Bertrand.

■ Obsèques
Paul Michel (83 ans)
Rita Perret (82)
Viviane Chaleat (84)
Jean-Claude Balissat 
(72)
Guy Deserr (86)
Jean-Claude Martin 
(68)
André Lolive (81)
Robert Redon (59)
Marcelle Vincens (93)
Sylvio Carrara (80)
Gilberte Mathieu (87)
Pierre Chauveau (94)
Pierre Vivier (69)
Yvette Delettre (87)
Renée Drely (92)
Colette Segard (100)

MONTLIGNON
(au 29 juin)

■ Baptêmes 
Cléophée Riblier
Andréa Chapey
Louis Goulet-
Cornilleau
Lucile Goulet-
Cornilleau
Olivia Figueiredo
Mathis Perrin

■ Obsèques
Jacques Graff (80 ans)
Marie-Thérèse Liber 
(90)
Emilienne Gardon 
(101)
Denis Deschamps (51)
Christine Nechet (48)

MARGENCY
(au 28 juin)

■ Baptêmes
Anaelle Trouillez
Alexandre 
Delaneuville-
Trouillez
Eléonore 
Delaneuville-
Trouillez
Mattéo Da Silva

■ Obsèques
Jean-François Groult 
(65 ans)

De nombreux paroissiens sont venus 
partager un dernier repas festif 
à Eaubonne le dimanche 22 juin pour 
remercier le père Roger et son équipe.

La guitare n’est jamais très loin du père 
Roger pour animer les temps de prière 
et les temps festifs.

Parmi les nombreux projets mis en place 
par l’équipe du père Roger, le service 
à l’autel avec les servants de messe 
et les servantes d’assemblée. 

E
V

E
C

E
V

E
C

Agenda
■ Bénédiction des cartables lors des Messes 27 et 28 
septembres à Saint-Prix, Montlignon, Margency.
■ Samedi 29 novembre Fête de la saint André de Montlignon. 
Messe à 18h à Montlignon suivi apéritif et repas à la salle des 
fêtes.
■ Messe de la Toussaint : A Eaubonne, 9h30 à l’église du Sacré 
Cœur, à 11h à Notre-Dame. A Saint-Prix Vieux Village, 11h. 
A Margency, 18h.
Messe du dimanche 2 novembre : horaires habituelles des 
célébrations.
■ Célébration au cimetière : A Eaubonne, 15h30, le 2 novembre. 
A Saint-Prix, 12h au cimetière Prieuré Blanc et Noir,
à 12h, le 1er novembre et 16h au cimetière de la Vallée, 
le dimanche 2 novembre à 16h au cimetière de la Vallée.
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chez nous
ça se passe16

MERCI 
À TOUS NOS 

ANNONCEURS

Offrez-vous plus de visibilité
rejoignez nos annonceurs

contactez

BAYARD SERVICE RÉGIE
01 74 31 74 10

bsr-idf@bayard-service.com
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